
LO MNIBXU S

I oi jlîinelf. -Allons, c'est égal, je ne et ce test qu'à regret que j'accepte cette Mais, M. Rodier, pourquoi gesticulez-vous

ci a barbe que demain. 10a femme, diicile, cette périlleuse mission, mais bah ! tant ? De la tempérance... dans vos gestes,

e Ale déjeuer-Ai 1 vous tes biens je ferai tout en' mon pouvoir, lorsque les évé- et je trouve que vous auriez beaucoup moins

ls âujot'd'lni !il -- a encore rien dé Iiements que j'aurai à narrer seront tristes chaud. Ce télégraphe perpétuel doit vot,

léî ; dulie ni est pas reveme du marché. comme 'un mélodrame, je tâcherai de les fatiguer.

:-Si vIius vouliez toujours mue donnser la rendlre gais conmme une arlequinade ou mnc J1'étais donce aut milieu de cette foule, es-

que je Vrois delman, t dis-je à M. Ber- pochade. Car nous voulons à tout jamais sayant de ne Perdre aucun mot sortant de
î , qui jeétt ouis manded s-je M.Ber- bannir la tristesse de l'Oinnibus. Ainsi que la bouche di premier mapîstiat de la cité.

;n dt jîlus au repare es ar le dit notre prospectus, le rire sera suspendu quand j'entendis autour de moi quelques in-

qIi n'il e et paiso f.à venbdre ; c et au à nos grelots, et nous essaicrons d'agiter et dividus qui péroraient à haute voix sur la

j d cerie msoui, oui, j di votre ous le remcueè ces grelots aussi fort que possible. gravité de la circonstance.

re. ez pAlpier doit être là. 'l'ant pis s'ils cassent , nous en prendrons L'un d'eux, à la mise baroque, s'appro-
rl'autres plus solides ; il y en a chez le mar- cha de son voisin, dont le nez surmonté d'é-

M. Bertrand cherche, firette dans divers chaud. Le réclame encore une fois l'indul- normes bourgeons, attestait que son pro-
'ti n Is, et ne trouve r ien.-Ma felmime nas- genc.e lu public, et sur ce, tsim ! boum priétaire ne buvait pas que de l'eau, et lui

jai lia vm un papier li en quatre ? je crois boum ! cn avant la grosse caisse, la trom- dit d'un air goguenard.
voir hmissé, avan<t.hierm sur la chemimee.---- pee, le ifre et la clarinette ! En avant t As-tu vu, fmon cher ? ils ont des tS

1 't, papier! ... attendez donc . . oi, je Et comIençons par le commencement ! dans leurs poches. Ce sont des teufs pour

felu su servie pour allumer mcon feu ... Vous dve vous souvenir, habitanits de les membres du comité <le la St.-Jean-
tNt-ce que c'était précicu ' - E ' S <ua Montréal, <lu jour dle ta St.-Jen-Baptiste. Baptiste."
ioutc'. mnalame . . . Que dia6lle ! on] brûle Vous vous Cin souvenez tois, comme «moi je " Ben possible l" répondit l'homme ain
ii ici - Cest voire faute, mionsic:ir, il m'en souviens, et noius pouvons dlire en chSur nez bourgeonné. <'Il est certain qu'on ne

<n e préven«ir, que jamais nous n'avons été victimes d'un peut pas faire d'omzeleues sans o'uf." saAu
- Alon, disje, à M. ertrand, puisque si grand désappointement. 'Tout, cependant, e

isint renseiguement est brûlé. je ne veux pas avait pris un air de fête dans notre chère e aeux alembo t i d'un im
ui léranger davantage. - lestez (loe à et' bonne ville, les maisons avaient revêtu Ce t affi e cr i b aur fut sui un t n

leji'Iénr ;'on va faire bouillir c lait, je vais îles ornements de feuillage et de superbes dense éclat de rire, se t lable à une traînée

nc'i;ure lic café, ce sera bientôt fait.-Bien guirlaIdcs de ileurs; la jeune fille, joyeuse de d pundre à laqmelle oin met le feu. h me

biié, ce sera pour une autre fois.- Quand pouvoir participer aux réjouissances annon- (Žepat.. e m nn.
rou 'voudrez ncous soupons tocjoirs à cées avait endossé sa robe la plus fraîche, la a spait.. . de via.

.p heiures précises, car jaicne qu'on soit plus vaporeuse, le petit bambn tourmentait Allumant un de ces affreux acas de feuil-

nletuel ; iais vous savez l checicini, venez, depis la veille son papa et sa nu.z2nan/i pour les le choux, qu e le lébitat lé core ris uen
110c1i :aucsercns dL'atlicres ; j'en ai de superbes le mener à la procession; les cloches des Poitpeux de cigare de la avase, 'e lins une

en irain. églises sonnaient à toute volée et nous invi- voitMre et nie ti t mener au jardii Guilbault.

pres avoir cherché moi chleimiin à tmavers (aient à ofirir notre .cour à Dieu et à St.- r and lantcie étit Mà l la main.

lchîises, les jo ux et les balais, je sou- Jean-1Baptiste, notre patron, avant de songer gand nusicien, était là, le bton à la nain,

biai le bon1jour a M. Dertrand. au plaisir. Et toits, nouis étions prèts ; jeunes qui cond uisait un orchestre composé de plue
et vieux, petits et grands, sages et fous, nous de 30 musiciens, et tenait en extase la foule
nous préparions à oublier, dans ce jour d'u- qui l'entourait.

Iion, tots les ressentiments que nous pou- Oh ! qu'il est vaillant mae dis-je à moi-

L' 0 M N 1 B U S <ions avoir con tre notre prochain; tous, nious mnêmne. Ne dirait-on pas Napoléon, l'un de

désirions grouper ent uîn seul faisceau cette ses jours de grande bataille, donnant ces

immense famille canadienne-française. ordres à ses généraix et dirigeant lui-méme

Mtonts'éal, X!e'credi, 4 Juillet 1860. iMais, ô désillusion ! ô honte! c'est ici les moindres détails du combat? Mais mia

qu'il falt plutôt pleurer que rire. Des Cana- foi, je préfère Vaillant à Napoléon, quoique

diens, les compatriotes, sont venus obscuîr- Napoléon fût Vaillanit et que M.Vaillant ne

cir ce beau jour d'un épais nuage de jalousie soit pas Napoléon, ce qui prouve qu'on peut
Nous expédions aujourd ulli, à la campa- et dle haînse ; toutes les helles iaroles d'union être vaillant sans être Napoléeon. Celui-ci

(l de nombreux exemplaires dle h'Ommccc- et de fraternité qu'ils avaient prononcées faisait danser au son du canon, celui-là. fait

lacç. Les liei4ocmics qcmi ie désireraienit pas ldans Mille circonstanmces ont été démenties danser at son de la musique, c'est plus paci-
en lccn seul instant, et ces messieurs nous ont [que et l'on n'a pas à craimdre d'y perdre

abonner, sont priées le 'envoymr meédia- donné la preuve la pius palpable de leur sons corps....
iclieeit le premier numéro. Nous consid- égoïsimce et de la mesquinerie de leurs idées. M. Vaillant nous a fait danser, sauter,

rerics coicnie abonnées celles qci ne rem- Cn sait de qui je veux parler. Que les cou- rire et s'il n'avait pas été aussi mneste,
pliiroit pas cette formalité dans le délai de pables se retirent dans le coin le plus retiré nous l'aurions porté en triomphe!

. jours. le leur maison, ils n'échapperont pas pour Que vous dirai-je encore, lecteurs'? Vous

Nous .apîieros aussi que tout abonne- cela à la colère de leurs concitoyens. Jamais parlerai-je du mariage de Melle. X... avec
Nous~. rapprellero dnt pqetab lone- cependant, vous comme moi, n'auriez cru un certain monsieur A... On en a beaucoup

wont e>t inria/acient payable G mois que tant de fiel entråt dans leur mne. parlé, on en a fait beaucoup de bruit; la de-
.farance. La S.Ja-ptsea donc été man- moiselle était vieille et laide. .. mnais riche,

quée, la chanson l'a dit avant moi et elle qualité qui fait pardonner la laideur. Le

avait raison. fiancé, au contraire, étaitjeune, beau.. .mais
Quoique petit, l'Oinitbu<s prie ses cou Si lone, il n'y a pas cu de magnifique pro- pauvre, défaut qui ne fait pas passer la jeu-

rôros de la grande pr'ess de vouloir bien cession, il n'a pas manqué pour cela d'autres nesse et la beauté dans ce bas-monde. Quel-

ë:haugcr avec lui. plaisir's auxquels des milliers de personnes ques envieux, quelques jaloux disent qu'ils

t'Ili a souvent besoin dun plus petit que ont pris part. Quant à moi, chers lecteurs, plaignent cette pauvre Melle. X... parce

je vous dirai qu'au sortir de la messe, je mn'é- que A... lui fera sauter ses écus. D'autres,
tais mêlé à la foule qui attendait M. Rodier des amis de A... prétendent qu'il n'a pas
devant le portail de léglise paroissiale. Au acheté sa liberté trop cher, car sa femme,

Petite Cironique de la quinzaine. ibout de quelques instants M. Rodier fit son quoique laide et vieille, est méchante, et par-
Petite Choiu e. apparition solennelle et ce fut au milieu des dessus tout... jalouse , jalouse comme une

hourras les plus frénétiques qu'il commença Junon ! Que va devenir notre Apollon ? Les

"est ionc moi qi vais étre chargé, dans soit specch. nouveaux époux sont partis le lendemain de

I*û,m:nibss, de l'aire la chronique de la se- Il parla beaucoup, il gesticula encore plus, leur noce peur le township d'Acton, o

<uaine. Je sens (ilsullsance le mes forcos, et je crus entendre de fort bonnes choses Mine. A. possède de grandes propriétés.


